


Brenton Tarrant commet des aentats 
contre deux mosquées de la ville de 
Christchurch, en Nouvelle-Zélande. Ces 
aentats font 51 morts et 49 blessés.

L'auteur des fait est un Australien de 28 
ans qui diffuse ses aaques en direct sur 
les réseaux sociaux. 
Avant de passer à l'acte, il diffuse 
également sur Twier des photos de 
préparation de la fusillade. 

Sur ses armes et les magasins, il écrit les 
noms de meurtriers d'extrême droite, 
d'extrémistes chrétiens et de figures 
historiques qui ont combau des pays 
musulmans, principalement l'empire 
ooman; il fait également référence à 
l'affaire des viols collectifs de 
Rotherham.

 Il affilie son aentat à une idéologie 
"écofasciste"

Le mouvement de la in Blue Line 
(la fine ligne bleue) fait référence un 
concept, utilisé à l'origine en soutien 
à la police, récupéré par la suite  par 
l'extrême droite, et se propageant au 
sein des forces de l'ordre de 
différents pays, notamment au 
Royaume-Uni, aux Etats Unis, et en 
France.

Ce concept, illustré par une fine 
ligne bleue entourée de larges 
bandes noires, est arboré par des 
membres de la police sur leurs 
uniformes, afin de souligner leur 
raachement à ce mouvement, 
aujourd'hui perçu comme radical, et 
relié à des idées telles que la volonté 
des policiers d'obtenir plus de 
libertés sur l'utilisation et le port 
d'armes.

Pendant plusieurs mois,  
l'influenceur d'extrême droite 
Papacito publie de multiples 
vidéos à caractère raciste et 
homophobe.

Lors de l'affaire Papacito, celui-ci 
est finalement jugé coupable 
d'injures publique et de 
provocation à la haine raciale. 

Outre cee condamnation, ce 
personnage public est l'illustration 
de la puissante présence de 
l'extrême droite sur les réseaux 
sociaux, et sa capacité à 
instrumentaliser l'humour pour 
aeindre un large public 
potentiellement électoral. 


